
Interview avec Dominik Burger, chef d'équipe et  

vétérinaire d'équipe CC 
La sensation est parfaite, la Suisse peut envoyer une équipe à Tokyo - qu'est-ce que te 
réjouis le plus ? 

Personnellement, je me réjouis de pouvoir accompagner, soutenir et encourager à 
l'entraînement et dans les compétitions cet enthousiasme, cette motivation et cette volonté 
débridée des cavalières et cavaliers à s'améliorer encore plus. En ce sens, il est de mon devoir 
de faire tout ce qui est dans mes possibilités pour atteindre nos objectifs communs. J'attends 
également le nouveau format olympique à Tokyo, sans résultat à biffer. Il permet de 
développer des stratégies, aussi et surtout pour la protection des chevaux, et ce format exige 
un engagement totale des cavalières et cavaliers pour l'équipe. La saison 2019 avec les deux 
compétitions de test à Pratoni (1ère place) et Boekelo (7ème place) a montré que cela peut 
être une force de la Suisse. 

Andrew Nicholson reviendra-t-il en Suisse en hiver et, dans l'affirmative, à quelle 
fréquence et avec quelles formations ? 

Andrew n'a pas hésité une seconde à Luhmühlen pour la poignée de main avec moi 
concernant notre travail futur ! Il est incroyablement motivé et apprécie énormément de 
travailler avec nos cavaliers et cavalières en tant que membre de notre équipe soudée - et il 
est plein d'idées de créer encore plus de surprises. Selon la devise never change a winning team 
on organisera trois entraînements de cross avec lui en hiver et encore des entraînements en 
été. Ces formations sont ouvertes au public et nous nous réjouissons d'accueillir des 
spectateurs intéressés. 

On a vu beaucoup de progrès en cross cette année. Est-ce qu'on va travailler cet hiver avec 
la même intensité en dressage et en saut d'obstacles ? 

Heureusement, nous pouvons à nouveau compter sur Ernst Wettstein dans ces disciplines! Il 
fait du très bon travail. On analyse les performances de cette saison et on va essayer 
d'améliorer et optimiser individuellement les détails. Nous allons organiser des 
entraînements compétitifs avec des spécialistes externes. Cela va permettre d'élaborer des 
plans de formation encore plus individuels et sur mesure afin de travailler sur les points 
faibles de chaque couple. Surtout en dressage, nous voulons présenter les chevaux aux juges 
d'une manière différente l'année prochaine. On est plein d'idées!  

Andrew Nicholson accompagnera-t-il également les Suisses pendant la saison 2020 lors 
des compétitions préparatoires ? 

Oui, Andrew nous accompagnera aux cinq tests de préparation à Montelibretti et Marbach (= 
1ère série) ainsi qu'à Aachen, Pratoni et Luhmühlen (= 2ème série). Ces cinq compétitions 
sont finalement décisives pour la sélection. Pour pouvoir nous aider il renonce de participer 
à des événements en Angleterre qui seraient très importants pour ses propres chevaux. 



La préparation se déroule-t-elle individuellement ou ensemble? Et les compétitions sont-
elles définies, au cours desquels tous les candidats de Tokyo seront au départ ? 

La préparation concernant le dressage, le saut et la condition physique des chevaux, mais 
aussi des cavaliers, sera dans une certaine mesure individuelle ou régionale. Avenches est 
une base importante pour cela à l'ouest. En outre, il y a les formations organisées pour tout le 
cadre élite avec Andrew. Comme la sélection pour les jeux a lieu relativement tôt dans la 
saison, les paires ne peuvent être vues que deux fois. Et après la première série (à 
Montelibretti et Marbach), une certaine présélection est prévue pour réunir l'équipe 
potentielle de Tokyo lors d'une compétition de la deuxième série (à Aachen, Pratoni ou 
Luhmühlen). 

L'humidité jouera un rôle important à Tokyo. Quelle est la meilleure façon de préparer les 
chevaux pour cela ? 

À Tokyo, non seulement l'humidité, mais tout en général l'indice WBGT (Wet, Bulb, Globe, 
Temperature) jouera un rôle important, notamment la température, l'humidité, la vitesse du 
vent et le rayonnement solaire. Pour en tenir compte, nous travaillerons sur l'entraînement 
spécifique, mais aussi sur la gestion et l'alimentation de nos chevaux. Auprès de la 
compétition cela fait partie de la stratégie à Tokyo! 

Quels sont les facteurs qui influenceront le choix des couples qui prendront l'avion pour 
l'Asie ? 

La commission de sélection CC de la FSSE a définit des critères de sélection clairs en 
collaboration avec Swiss Olympic. En fin de compte, ce sont les résultats et les performances, 
mais aussi la condition physique et l'aptitude des chevaux et des cavaliers en fonction des 
conditions climatiques, qui joueront un rôle décisif. 

Nous attendons Tokyo avec impatience - et tout ce qui viendra. La collaboration avec 
Andrew Nicholson se poursuivra-t-elle après les Jeux? 

Je l'espère bien! Andrew, l'équipe de direction CC de la FSSE et moi ont certainement l'idée 
de continuer. Nous regardons avec un œil déjà en direction des Jeux 2024 de Paris, où on 
aimerait être présent et où on veut obtenir d'excellents résultats. Mais en fin de compte, nous 
devons être capables d'organiser et de financer tout cela – ce qui veut dire on a et on aura 
besoin de l'aide de touts les amis de notre sport! 


